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Nous avens pluoi eurs correspondants q_ui ont :pour 
mission de tenir la direction du Partí, sans ce~se au cour ant 
de tout c e q_ui se paaso au delà des Pyrónnées . Tout rócemment 
nous avons reçu un rapport particulièrement interessant sur la 
situa tion poli tique en Catalogn o et en Espagne . Nous avons le 
plaisir d' e n donnor quelquos extraits. 

Il oxiste ~ne grand e activit( politique dans tout 
le pays. L' "Esque rra Republicunt:.", l e g r and par -'lii Catal an qui 
a é t ó dirigó auccessivemen t par M. M. Macia et Company~, l es deux 
Présidonts de la Générnlité , galvan ise, pour ainsi dire, toutes 
le s éno r g i es polítiques du pays, et c'~st autour de lui que l a 
ré s is tunce com~ence à prendre un sens. Pe rsonne n'oubl i e le mar­
tyre d e H. Companys, qui symbolise dans l c concret l es souffr an­
ces ind i cibles de tout u~ peupl e ; ce ~artyr~ et l a vive réa c­
tion de Franco contra la l angue, l a litt~rature üt même cent r e 
l es moour s c atalanes, ont valu ~ c e:ui - ci une hostilité sans 
c esse crois santo , d e l a part de nos compatriotes . 

I~r le :Ba.ron de Vivor, chcf des mona rchistes cata­
l ans, n' a pes voulu a cc ept e r l e paste d 1 ~mb bssndeur à Par i s, 
pos t e qui a ét0 confí~ par 1 <" s uit e à :M r Hateu, Maire de Bar­
c n lone. On D. dena.ndé t.:nco r e ~~ Mr ihe Be.ron d e Viver d ;,; rcmpl a cer 
L IC !\~ateu d ans 1 ' Adm i nistrution munici pa l e de lo. capitale Ca ta­
l a ne, nouveau r efus , cctte fois a ccompagné de ce mot t r anchant 
" S 1 i 1 me f a 11 a. i t eh o i s i r e n t r e 1 a Me. i ri e e t 1 e pr i s on , j a eh o i­
sirai1l a prison st:.ns hósiter. " 

Tout le monde souha ite le retour à l a l égalité 
r üpublicaine e t au Gouvcrnement autonome de l a Catalogne . Pour 
y a rriv er, il est indispensable que les o rganisations spécifi­
quement catalane s ~rrivent à un accord sur les probl~mes im­
médints. Cet accord serait accueilli av~c joic par tous ceux 
qui se trouv ant sous lu joug du franquisme. Il est n6cessaire 
q u G e e t te un i on s e f a s s e a ut o ur de no t r b Pr 0 s i d en t M r I R LA , 
e.ctue llement en France, et dent le meseage adress& au peuple 
cat a l a n a eu un ~norme retentissemcnt. 

En attendant, une grande misèro sévit actu ell ement 
en E&pagne et en Catalogne; l as prix sant quatre fais pl us 
élevós quo ceux d'nvcnt gu~rre. Un complet vaut 400 pesetas , 
une paire dc s ouliers, 200, uno chaoise,42; une dou~aine d'oeufs 
IB; un kg de viande 25; Par centr o les Sbluires r estent à peu 
~rè3 ce qu'ils 0tei ünt avant l a montú e vertigineuse des prix; 
un ouvrier spú ci a li ste gagne 600 pesetas pur mois et un ouvrier 
non qua lifió doit subvenir à ses besoins ~vec IOO pesetas p a r 
semaine . 
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